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....suite du precedent....effectivement, en descendant de l alto de mosterales (910m) nous n en pouvions plus d arriver dans ce village. heure probable d arrivee 12h30, nous penetrons dans ce pueble pratiquement desert a 13h40. Donc, en fait le guide michelin a sous estime la distance de 3,5 km, ce que nous confirment d autres pelerins qui marchent avec un autre guide. Temps de parcours. 07h40, avec pause casse croute vers 10h a castrojeritz, ou nous retrouvons nos deux que bequois qui font etape ici . Nous visitons un petit magasin (le premier en dehors des grandes villes) assez bien achalande pour depanner les pelerins (sacs a dos, chaussures de marche etc...) tenu par un vieux monsieur assez sympa. Il est a noter que l indispensable a emporter dans ce genre de periple s affine au fil des km, et que nous avons renvoye un colis d affaires. Nous cotoyons enormement de jeunes qui sont en majorite sur ce long parcours. Beaucoup d etudiants de toutes nationalites, et autant de motivations differents. Des seniors, aussi, Allemands, francais, Hollandais, Coreens...etc tous avec une approche tres remarquble et de bons echanges. La tres de la quarantaine est tres peu presente. Pratiquement toujours, a de tres rares exceptions pres, les habitants des villages sont toujours aussi gnetils, serviables et tres polis. la France d autrefois. Les villages de notre enfance. 
A Itero de la vega, village pele, nous sommes seuls dans l auberge, ou l accueil s est arrete a l encaissement de notre ecot, puis plus aucune presence humaine jus qu au lendemain. Nuit dans un froid venteux au dehors. aucuns echanges avec qui que ce soit. Decevant, mais ce sont les aleas du camino frncese. Je prie tout le monde d excuser les fautes de frappe et d orthographe, mais je n ai pas trop le temps de me relire, car internet est limite en temps....Menu de ce soir. spaghettis au fromage rape, yaourths et pomme (il y avait tout de meme une epicerie)
D18.07.10- 17 eme jour- Itero de la vega- Carion de los condes- 36km- 10h30- pauses 1h30- +374,5 km. depart de itero de la vega a 04h45- Nous ne gardrons pas un grand souvenir de cette etape. Nous marchons par une nuit noire sans lune et un vent frisquet, et nous arrachons petit a petit de l athmosphere pesante de ce village. Pauses et petite alimentation toutes les deux heures, le moral revient au beau fixe en marchant. Nous sommes bien rodes.
Cette grosse etape de 36 km a ete rendue possible par la lente montee en puissance de cette premiere moitie de notre periple, par les soins apportes aux jambes et aux pieds a l etape, et par notre entrainement annuel. Le poids du sac calcule a la baisse y est pour beaucoup. Nous voyona des jeunes crouler parfois sous le poids de leur equipement, pareil que dans le film st jacques la mecque...
 nous  faisons du 5kmh de moyenne, plus les pauses, et le matin demarrons a`plus ou moins 3 kmh.
Toujours autant de cigognes dans leurs nids sur les clochers. Nous pouvons observer les parades nuptiales des males au dessus des femelles dans les nids, en vol stationnaire a un m, et en caquetant avec leurs becs de ce bruit si caracteristique. (sais pas si elles caquettent vraiment, verifiez pour moi).
Des nuees de Martinet au lever et au coucher du soleil nettoient l Espagne des moustiques, mais entretemps, en marchant la nuit le long des cours d eau, nous nous faisons bouffer. Meme un marchand propose des moustiquaires pour le visage.
L19.07.10- 18eme jour- + 24 km realignes (le michelin s est encore plante9 + 397,5 km - Nous avons depasse la moitie du camino francese vers santigo de compostelle.
Nous quittons la ville de Carion de los condes qui fut une magnifique etape pour nous, avec un bon menu du pelerin,. Cette vile fut une grande etape des pelerins aux alentours de l an mille, avec 12 000 ames (contre a peu pres 3000 maintenant avec plusieus hopitaux, couvents eglise et refuges. Il en reste quelque chose de grandiose tout de meme. 
notre etape est encore une fois rectiligne, deserte, tres peu vallonnee , entre la n 120 et l autoroute, dans un paysage de cultures et tres peu d arbres. Une seule buvette au millieu de auelques arbres au bord du chemin, et un seul village pele de type pueblo mexicain avec des murs en pise au bout de 18,8 km, ou nous prenons un rafraichissement a la seule auberge du village. Le vieux chien du proprietaire qui dormait entre les tables se ramasse le baton de marche d un pelerin mal appuye sur une chaise et rentre ecoeure.
hier, le long de la rn 120 un vieux monsieur offrait des bonbons et le tampon sur la creantiale aux pelerins. Ce venerable cabarello avait fait le pelerinage a cheval il y a 15 ans et depuis, il est la tous les jours.
Aujourdh ui la halte est superbe et l auberge tres bien, avec piscine, bar, epicerie, et batiment tres frais. Oubliee l etape de Itero de la vega.
A suivre amities a tous...Olivier

